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Expositions suisses

On s'est trop longtemps accorde ä denier ä la Suisse

la possibilite de donner un caractere autochtone ä ses

entreprises officielles dans le domaine de l'art.
Ainsi nos voisins ont-il encore l'habitude de voir

dans les manifestations artistiques de la Suisse

allemande une expression, regionale certes, de l'art
allemand tout court, et d'etre trop prompts ä considerer

comme franeaises celies de la Suisse romande.

Un observateur averti ne saurait cependant s'ar-

reter ä ce classement sommaire, si justifie qu'il puisse
d'abord paraitre, et rester insensible ä tout ce qui dis-

tingue une oeuvre suisse de ses plus semblables voisines.

Cette distinetion d'ailleurs devient de plus en plus
aisee; la nuance subtile faisant place presque partout
ä une differentiation marquee.

Le developpement de l'art applique est le plus ca-

racteristique ä ce sujet: les progres realises en gra-
phique commerciale et dans l'amenagement des vitrines,

par exemple, amorcerent entre autre une evolution

profonde des methodes d'exposition alors usuelles pour
aboutir au cours de ces dernieres annees ä la crea¬

tion d'un veritable style en cette matiere. Ce furent des

experiences concluantes qui inciterent commercants,

voire administrations publiques, C. F. F., Postes, Offices

de tourisme ä rechercher la collaboration d'artistes. Le

mouvement d'emulation qui en resulta ne tarda pas ä

doter la Suisse d'une reelle superiorite dans ces

domaines de l'affiche, de la reelame et par contre-coup
de l'exposition.

Cette superiorite s'exprime dans une nouvelle
maniere d'exposer un objet qui doit le faire valoir par lui-

meme sans l'aide plus nuisible qu'utile d'une debauche

de decors ou d'une presentation seulements fastueuse;

il s'agit en somme de trouver l'unisson entre l'objet

expose et le cadre qui l'entoure sans devoir recourir

aux artifices de la decoration.

Nous esperons dans les comptes rendus suivants de

deux expositions reeentes laisser entrevoir quelque chose

des prineipes nouveaux d'apres lesquels elles furent or-

ganisees, la publication d'un article sur une troisieme

exposition (de bain d'hier et d'aujourd'hui») devant

etre renvoyee ä un prochain numero. p. m.

Le Pavillon suisse ä l'exposition de Bruxelles

Ilöt de sincerite parmi tant d'architecture factice,

interruption bienvenue des creations monstrueuses d'une

monumentalite dechainee, calme oasis dans les

montagnes de plätre d'une exposition universelle, Ie Pavillon

suisse ne pouvait qu'etonner par sa simplicite sans

feinte. L'architecte F. A. S. H. Hofmann de Zürich n'a

pas cru devoir contraindre les objets ä exposer dans un
palais quelconque ä l'architecture de Commander c'est

le pavillon qu'il a modele sur eux, ne desirant que les

mettre en valeur par une recherche inlassable de

l'ambiance voulue, jouant librement avec lumiere, couleur

et elements construetifs.

II etait dit qu'il devait se heurter ä l'opinion publique,
le gros des visiteurs n'etant pas apte ä comprendre le

pourquoi d'une teile attitude. Certains journaux se sont

imprudemment laisses aller ä des commentaires depour-
vus d'amenites oü se lisait une grosse deeeption dans

d'amers reproches. Cette deeeption si louable qu'elle
soit en tant que preuve d'un patriotisme ardent sinon

eelaire, denote avant tout un manque de goüt complet et

curieusement peu de comprehension pour ce qui est spe-

eifiquement suisse.

En effet les qualites de notre industrie qui lui va-
lurent son renom mondial et qui lui sont plus que
jamais necessaires pour lutter avec la coneurrence etran¬

gere, ne sont-elles pas precisement la conscience du
travail bien fait et l'exclusion de tout bluff? Que cette so-

briete et cette economie dans les moyens, qui sont dans

tous les domaines une satisfaction pour l'esprit, se

trouvent une fois appliquees en architecture, les milieux
influents d'une colonie suisse ne sauront qu'exprimer
leur desaveu!

Si quelques points pretent ä la critique, c'est le manque
de temps qui en est cause. Trois mois seulement avant

l'ouverture de l'exposition, etait prise une decision et

les credits votes. Les organisateurs, l'architecte et ses

aides eurent beau faire de leur mieux, tout ne put etre

absolument mis au point, ce qui n'enleve d'ailleurs
rien ä leur merite et ne porte au pavillon meine qu'un
prejudice insignifiant. Nous tenons, quoi qu'il en soit,
ä feliciter ici les autorites föderales pour leur geste coura-

geux d'avoir confie l'execution du pavillon representant
la Suisse ä un architecte qui sut donner corps aux meilleurs

tendances de notre architecture actuelle, et eut
su resister aux tentations de ceux qui voyaient un chalet

abriter machines et montres.

Nous sommes persuades que le Pavillon suisse sera

pour l'elite des visiteurs la representation la plus belle
de notre pays et nous exprimons le vceux que nos
pouvoirs publics perseverent sur cet heureux chemin.
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